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P lusieurs explications
étymologiques de Lo-
chwiller ont été pro-
posées. Un moine ir-

landais, saint Léobard, que la
tradition donne comme fon-
dateur de l’abbaye de Mar-
moutier, se serait établi un
temps en ces lieux. Autre hy-
pothèse: Wiler im Loch s’ex-
pliquerait par le site du villa-
ge. Son altitude est de 210m,
alors que la colline de l’Abts-
berg (à l’est) culmine à 271m,
Reutenbourg (au sud-ouest)
est à 239m et le Rothenberg
(au nord) atteint 240m. Le
village est situé dans une cu-
vette: hameau (Weiler ouWi-
ler) dans un trou (im Loch).

Découvertes de
sarcophages

La localité est ancienne : à la
fin du XIXe et au début du
XXe siècle, deux sarcophages
antérieurs à l’époque carolin-
gienne (VIIIe-Xe siècle) ont
été découverts. En 1990, lors
de travaux d’aménagement
au cimetière, un autre sarco-
phage en grès a été trouvé,
datant d’avant le XIIIe siècle.
La municipalité avait alors
décidé de placer deux sarco-
phages derrière le chevet de

l’église. Longtemps posses-
sion de l’abbaye de Marmou-
tier, Lochwiller est passé
dans le domaine de l’évêché
de Strasbourg en 1663 jus-
qu’en 1789. A cette époque, le
village était pauvre. Les fer-
mes n’avaient en moyenne
que 10 à 15 hectares et près
de 40 % des terres apparte-
naient à des privilégiés. Du-
rant la Révolution, le curé
Michel Vetter a refusé de prê-
ter serment à la constitution
civile du clergé et fut réfrac-
taire.
En 1371, Lochwiller n’était
pas une paroisse indépen-
dante. Les services religieux
étaient assurés par l’abbaye
de Marmoutier. Au siècle sui-
vant, le village faisait partie
de la paroisse de Reuten-
bourg. L’église actuelle date
de 1756, mais elle a conservé
le clocher gothique du
XVe siècle. En 1860, Wetzel y
a installé l’orgue.

Les plus pauvres
tricotaient des
chaussons
Au milieu du XIXe siècle, la
commune vivait essentielle-
ment des ressources du sol.
Les plus pauvres tricotaient
des chaussons pour amélio-
rer leur ordinaire. Sur les 497
habitants, 26 dépendaient de
la charité privée. En 1907, 85
exploitations agricoles se
partageaient 158 hectares de
céréales, 58 ha de prairies et
54 ha de vignes. Plus de la

moitié disposait de moins de
5 ha, aucune ne dépassait les
20 ha. Il y avait alors 20
chevaux, 301 bovins (dont
165 vaches), 149 porcs, 260
oies, 32 canards, 983 poules
et 8 ruches.
Au milieu des années 1980
subsistaient 18 exploitations
avec plus de 400 bovins.
L’électricité est apparue en
1925. L’adduction d’eau a été
refusée en 1929 au prétexte
que le village bénéficiait
d’une eaude qualité en quan-
tité suffisante.
La population s’est forte-
ment accrue jusqu’en 1836
(688 habitants, le maxi-
mum): 221 en 1723 ; 308 en
1766 ; 494 en 1801. Elle a
ensuite régulièrement dimi-
nué jusqu’en 1968 (268habi-
tants). En 1871 furent recen-
sées 458 personnes (dans
107 maisons), dont un nom-
bre alors jugé élevé d'« infir-
mes » : trois aveugles, un
sourd-muet, trois idiots et
deux fous.
En 1895 il n’y avait plus que
421 âmes, 394 en 1910 (dans
83 maisons, 15 étant inoccu-
pées), 343 en 1936, 292 en
1954. Depuis 1968, suite à la
construction de deux lotisse-
ments (1972 et 1981), une
reprise démographique a re-
vitalisé le village qui comp-
tait 448 habitants en 2010. R
Q D’après l'« Encyclopédie de
l’Alsace » (1984) et le « Journal
de Saverne » (1932).

Saint Léobard, que la tradition donne comme fondateur de l’abbaye de Marmoutier, se serait
établi un temps à Lochwiller. DOCUMENT REMIS

Lochwilere, Villa Leobardi (IXe siècle),Wilre (1387),Wiler im
Loch (1458)ouWeiler imLoch : telles furent lesdifférentes

dénominationsdeLochwiller jadis.

HISTOIRE D’ICI Lochwiller

Une localité située
dansunecuvette

SAVERNE Jardin botanique

Les orchidées se dévoilent

DEMÉMOIRE D’HABITUÉS, ce-
la faisait unmoment qu’il n’y
avait plus une telle affluence
au jardin botanique de Saver-
ne. À tel point que ce diman-
che le public a dû être scindé
en deux groupes afin d’ap-
précier aumieux la collection
d’orchidées locale lors d’une
visite guidée encadrée par
Jean-Marc Haas.

Une cinquantaine
d’espèces en Alsace
Plus de 80 curieux et pas-
sionnés ont déambulé le long
des sentes fleuries et parse-
mées d’une végétation lais-
sant apparaître par transpa-
rence un soleil radieux,
suivant ainsi scrupuleuse-
ment les renseignements
d’un intervenant avant tout
passionné par cette plante.
En Alsace ce ne sont pas
moins d’une cinquantaine
d’espèces qui sont réperto-
riées. Les orchidées forment
une grande famille de plan-
tes les plus diversifiées,
comptant plus de 25000 es-

pèces, réparties en 850 gen-
res dans le monde, des ré-
gions tempérées à tropicales.
La symbiose se fait avec un
champignon microscopique
qui permet à la plante de pal-
lier l’absence de toute réser-

ve dans ses graines ainsi que
l’absence de radicelles au ni-
veau de ses racines.
Dans la région, on la rencon-
trera principalement dans
les collines sous vosgiennes
ou dans les prairies. Orchis

militaire, pourpre ou globu-
leux autant d’appellations de
celle qui règne en maître de
par sa beauté, que ce soit en
pleine nature ou exposée
dans les salons des particu-
liers. R

Une sortie familiale agréable et instructive. PHOTO DNA

Les orchidées du jardin
botanique de Saverne sédui-
sent toujours autant. Elles
ont attiré beaucoup de mon-
de dimanche dernier.

À L’AFFICHE CETTE SEMAINE
Au Ciné Cubic de Saverne

Sortie nationale
« A LA POURSUITE DE DE-
MAIN », film de science-fiction
de Brad Bird avec George Cloo-
ney. Me à 14 h, 16 h 45 et
20 h ; je à 20 h ; ve à 20 h et
22 h 30 ; sa à 14 h, 16 h 45,
20 h et 22 h 30 ; di à 11 h,
14 h, 16 h 45 et 20 h ; lu à
14 h, 16 h 45 et 20 h ; ma à
20 h 15.

Nouveautés
« EVERY THING WILL BE FI-
NE », drame de Wim Wenders
avec James Franco. En V.O.S.T.
ve et ma à 17 h 45.
« L’ASTRAGALE », drame fran-
çais de Brigitte Sy avec Leïla
Bekthi, Reda Kateb. Ve à
17 h 45 ; lu à 18 h 15.

« TAXI TÉHÉRAN », comédie
dramatique iranienne de et
avec Jafar Panah. En V.O.S.T.
me, sa et di à 18 h 15 ; ma à
17 h 45. Ours d’or Berlin 2015.

Et toujours
« MAD MAX : FURY ROAD »,
film d’action de George Miller
avec Tom Hardy (avertisse-
ment : des scènes, des images
ou des propos peuvent heurter
la sensibilité des spectateurs).
Me à 13 h 45 et 20 h 15 ; je à
20 h ; ve à 20 h 15 et 22 h 45 ;
sa à 13 h 45, 20 h 15 et
22 h 45 ; di et lu à 13 h 45 et
20 h 15 ; ma à 20 h.
« EN EQUILIBRE », drame de
Denis Dercourt avec Albert
Dupontel, Cécile de France. Me
et di à 16 h 15.
« EN ROUTE ! », film d’anima-
tion de Tim Johnson. Sa à
16 h 15 ; di à 11 h ; lu à
16 h 15.

Sept films sont à l’affiche
cette semaine au Ciné Cu-
bic.

« A la poursuite de demain » en sortie nationale. DOCUMENT REMIS


